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Le samedi 11 octobre 2014, la communauté vietnamienne rassemblait plus de 500 fidèles 
pour célébrer, en l’église Saint-Etienne de Belfaux avec Mgr Charles Morerod, notre 
évêque, des milliers de martyrs d’Asie.

Ces témoins qui ont passé les 
mers et les océans…

Mission linguistique

Ces chrétiens dont parmi eux des laïcs, des prêtres, des 
religieux et religieuses et des évêques ont tous préféré 
souffrir l’exil, la persécution, les tortures que de fouler aux 
pieds la croix du Christ et faillir à la foi en Dieu.
La communauté vietnamienne n’est certes pas grande, mais 
elle démontre, année après année, son dynamisme et son 
attachement inviolable aux premiers témoins de l’Evangile 
en terre du Tonkin, de l’Annam et de Cochinchine.
Trois fois dans l’année, l’église catholique Saint-Etienne 
ouvre ses portes à cette mission linguistique. Musique, 
chants, décorations florales, danses liturgiques, odeurs de 
bâtons d’encens et vénération des reliques fortifient la foi 
et l’espérance des familles émigrées et des jeunes géné-
rations.
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Le climat est à la prière, à la fête et au recueillement dans la 
mouvance d’une mémoire encore bien vivante de l’implan-
tation de l’Evangile. Les fidèles présents savent combien, 
encore aujourd’hui, « se dire chrétien au Vietnam » ne va 
pas de soi. Institutions religieuses et séminaires sont sou-
mis au régime politique et contraints à un numerus clausus. 
Les documents visuels en témoignent.

Un baume aux parfums de jasmin

Si l’église retentit des plus belles musiques et des plus beaux 
chants du patrimoine vietnamien, le centre paroissial n’est 
pas en reste. Une veillée et un repas préparés avec soin par 
des bénévoles offrent aux participants de retrouver leur 
langue, leurs racines, leur culture. Avec le sourire, l’écoute, la 
convivialité, chacune et chacun offre le meilleur de son cœur.
Pour l’Européen qui vous écrit, n’est-ce pas un baume aux 
parfums de jasmin ? L’engagement de plus d’un dans l’ani-
mation et le service prolonge le « vécu » de la liturgie eucha-
ristique. Il apporte la senteur du « TOUT-AUTRE »,« l’Au-delà 
de tout », comme le dit saint Grégoire de Nazianze. Il nous 
projette dans la cité du ciel, le monde des élus « qui ont lavé 
leur robe dans le sang de l’Agneau » et dont les noms sont 
inscrits au Livre de Vie.
À la recherche d’une vie meilleure, nos amis vietnamiens 
nous permettent à nous, les résidents installés de nos 
paroisses, de rejoindre toute personne dont « l’image du 
Christ est imprimée en elle ». Sans oublier qu’une dizaine 
de prêtres, trois diacres permanents, des frères cister-
ciens, des laïcs des associations caritatives œuvrent pour 
le même Évangile avec l’ardeur qui a caractérisé les pre-
miers 117 martyrs canonisés en 1988.

Michel Suchet, prêtre


